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Qu’est-ce qu’un KidsDay ?
Bérénice Galey : Le KidsDay est 
avant tout un moment de pa-
rentalité où se rencontrent les 
sphères personnelles et profes-
sionnelles pour partager cette 
fierté à nos enfants de travailler 
au sein d’une entreprise œuvrant 
pour le service public. C’est un 
moment à part qui renforce le 
sentiment d’appartenance et qui 
permet de souder les collabora-
teurs et collaboratrices entre eux 
dans la communauté de travail.
Plus généralement, cela consiste 
à faire venir, le temps d’une jour-
née ou d’une demi-journée, les 
enfants des collaborateurs et col-
laboratrices sur le lieu de travail en 
organisant plusieurs activités afin 
de rendre le moment ludique et 
unique. De plus, au sein des deux 
CPAM, nous y avons incorporé un 

impact citoyen. Cela nous a per-
mis d’informer les enfants sur la 
sécurité sociale et l’utilité de ce 
métier, mais également de légiti-
mer l’intérêt d’une telle institution 
dans notre société.

Comment se déroule une 
journée type ?
B. G. : Nous avons organisé, 
grâce à notre partenaire La Ca-
rabane Conseil, l’événement du-
rant une journée complète, avec, 
pour fil rouge, la sobriété éner-
gétique. Nous avons remis à tous 
les enfants un guide « maison », 
intitulé « Tu fais quoi à ton tra-
vail ? » créé également par La Ca-
rabane Conseil et destiné à aider 
les parents à expliquer leur mé-
tier à leurs enfants. Ces derniers 
peuvent répondre à des ques-
tions les concernant ou concer-
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« Le KidsDay  
est un moment  
où se rencontrent  
les sphères perso et pro »
PARENTALITÉ. Faire venir, le temps d’une journée ou d’une demi-journée,  
les enfants des collaborateurs sur son lieu de travail, telle est la vocation  
du KidsDay. Si le dispositif est un moyen de renforcer ou de créer des affinités, 
il permet de développer une marque employeur forte. Bérénice Galey, DRH  
des CPAM de Bayonne et de Pau, explique les vertus de cet événement.
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nant leurs parents, leur poste… 
Le but était de créer un véritable 
échange enfant-parent et de res-
serrer les liens et que les enfants 
repartent avec un petit livret lu-
dique leur permettant de pour-
suivre l’échange.
La journée a été rythmée par dif-
férents moments : temps collectif 
pour démarrer et clôturer la jour-
née, des ateliers, des moments 
libres, une chasse au trésor et un 
repas. Le matin, un temps informel 
a été dédié à la découverte du 
service où travaillent les parents.

Cet événement est-il ouvert 
à tous ?
B. G. : Oui, bien sûr ! Nous avons 
fait en sorte que les collabora-
teurs et collaboratrices qui n’ont 
pas d’enfants ne se sentent pas 
exclus. Ils et elles ont pu participer 
aux activités proposées.

Quel est le meilleur 
moment pour organiser cet 
événement ?
B. G. : Certains jours sont à privi-
légier, à savoir les mercredis et les 
samedis. Notre choix s’est porté 
sur le mercredi pour immerger au 
mieux les enfants dans la réalité 
de l’entreprise. Il n’existe aucune 
documentation pour mettre en 
place un tel événement. Il a fallu 
tout construire, c’est là que l’ac-
compagnement et l’expérience 
de La Carabane Conseil ont été 
indispensables.

Est-ce considéré comme une 
journée de travail ?
B. G. : Effectivement, il s’agit d’une 
journée de travail parce que les ef-
fets professionnels de cette jour-
née sont réels pour booster la 
marque employeur et le sentiment 
d’appartenance. Nous ne consi-
dérons pas qu’il s’agisse de temps 
perdu. Nous avons également 
adapté l’organisation de travail 
afin de permettre à celles et ceux 
en télétravail ou avec un contrat de 
travail spécifique de venir sur site.

Les CPAM 
de Bayonne 

et de Pau  
en chiffres
• 600 collaborateurs

• �300 collaborateurs
par site

• �120 enfants (60 par site)
lors du KidsDay
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Quels sont les bénéfices 
d’une telle initiative ?
B. G. : Cela a permis de booster la 
cohésion entre les salariés, mais 
également avec la direction. Le 
rapprochement entre les collabo-
rateurs, les services et entre les 
branches elles-mêmes est égale-
ment impressionnant. Cela a per-
mis à toutes et tous de se connaître. 
Les collaborateurs ont montré un 
réel sentiment d’appartenance au 
service public et l’envie de trans-
mettre les valeurs de l’assurance 
maladie. De plus, le monde de l’as-
surance maladie est abstrait pour 
les enfants et il est à présent plus 
clair et concret pour eux. Je pense 
notamment à un témoignage d’un 
collaborateur qui m’a marqué : 
« Jusqu’à cette journée j’entendais 
de la part de mon enfant, “Je 
n’aime pas trop ton travail, c’est en-
nuyeux”, et après cette journée, 
c’était, “Tu as de la chance de tra-
vailler là-bas”. » C’est le plus beau 
cadeau que les enfants puissent 
nous faire car ils comprennent que 
notre travail est tout aussi utile à la 
société, au même titre qu’un bou-
langer ou qu’un pompier. C’est un 
formidable enseignement qui leur 
démontre que l’objectif est avant 
tout de donner du sens à son tra-
vail ! 
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